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ACTION SANITAIRE ET SANTE

RESEAU DES VILLES-SANTE

DE L’ORGANISATION MONDIALE DE LA SANTE

APPROBATION DE LA DECLARATION DE ZAGREB

Intervention de Patrice CATTAERT,

Conseiller municipal - Groupe "Grasse à Tous"
Il s’agit, aujourd’hui 3 février 2011, d’approuver une déclaration adoptée en octobre 2008, il y a donc 2 ans et 3 mois, lors de la conférence internationale de Zagreb.

En termes de rapidité, on peut faire pire … on peut également faire mieux !

C’est aussi 2 ans et 3 mois qui montrent de façon encore plus évidente les incohérences entre les projets et priorités du réseau européen Villes-Santé pour la période 2009-2013 et la réalité de la politique gouvernementale sur la santé, politique adoptée par la majorité parlementaire, et que vous, Monsieur le Sénateur-Maire, appuyez par votre vote.

Exemple :

Un des principes et valeurs des Villes-santé affirmé avec force est l’Equité, « en luttant contre les inégalités et en prenant en considération les besoins des personnes vulnérables et socialement défavorisées ». « Le manque d’équité » est relevée, à raison, comme étant « une inégalité en santé injuste et cause évitable de la mauvaise santé ».

Le principe du droit à la santé qui s’applique à tous, quelles que soient les circonstances socioéconomiques, y est soutenu.

Pourtant, la politique conduite par la majorité à laquelle vous appartenez ne fait qu’accroître les difficultés rencontrées par un nombre de plus en plus important de nos concitoyens, dont bien évidemment des Grassois, pour se soigner.

Participations forfaitaires pour les consultations et actes médicaux,

Franchises médicales pour les médicaments, les transports sanitaires, des actes paramédicaux,

Forfaits hospitaliers qui augmentent,

Déremboursements de centaines de médicaments,

Suppressions de structures de soins de proximité, aux conséquences dangereuses dans certaines circonstances, et dans tous les cas de figures une augmentation du nombre de déplacements néfastes pour l’environnement.

Du fait de ces mesures régressives qui détricotent les décisions issues du Conseil national de la résistance -vœu cher au chef de l’Etat-, les hausses des tarifs des mutuelles (de + 5 à + 8 % pour cette année) vont avoir comme conséquence une augmentation du nombre de personnes qui ne pourront plus se payer une complémentaire santé.

Toutes ces mesures engendrent une réelle dégradation de l’état de santé de milliers de personnes. La recrudescence de la tuberculose dans notre pays en est une bien malheureuse  preuve.

Dans cette déclaration de Zagreb, le vœu de poursuivre le « combat contre les nouvelles menaces pour la santé publique et leur répercussion sur l’environnement urbain » est renouvelé. 

Or à Grasse, on fait, ou plutôt vous faites le contraire en imposant, sans aucun débat, un futur incinérateur dont les effets sur la santé sont très inquiétants, à court et à long terme.

Idem concernant les flux d’automobiles que vous comptez régler avec le prolongement de la pénétrante pour, en fait, transférer de quelques petits kilomètres les bouchons, pour au final ne rien régler, voire même aggraver la situation à l’est de la ville.

Et tout ça à coup de millions d’€ pour défigurer tout le sud-est de notre ville, et détériorer le cadre de vie de milliers de Grassois.

Et pour ce qui est de « lutter contre la distribution inéquitable du pouvoir, de l’argent et des moyens, au niveaux international, régional, national et … local » (encadré n° 2), tous les indicateurs montrent que dans notre pays, c’est le contraire qui se passe. Il y a de plus en plus de riches … et de plus en plus riches, et en revanche la pauvreté s’étend de manière alarmante, tant en nombre de personnes qu’au niveau des ressources, très faibles, de ces personnes. Ce constat est également celui que l’on peut faire à Grasse !  Pour cela, il suffit de discuter avec les Grassois et d’ouvrir les yeux sur la réalité !

Quant à l’insuffisance d’aménagements urbains pour les personnes handicapées ou à mobilité réduite, elle est flagrante à Grasse.

En conclusion, je peux comprendre votre difficulté d’approuver cette déclaration de Zagreb tant les écarts sont grands entre ces principes et valeurs énoncées et vos choix et oeuvres politiques.

